
HOMMAGE 
ÉMOUVANT 

à la Pologne martyre 

M. Stronsky, vke-fré«dent 
4a Conseil polonais, a été l'hôte 

à Lyon de l'Association 
France-Pologne 

Les résultats des 
matches de football 

du 5 mai 

Coupe de France 
(F INAL!) 

U.C. Paru • 01. MarMlIr* 

Championnat de France 
Croupe Nord 

R.C. Lan» 
R.C. Arras 
F C Rouan 

Rad Star Oi. 
Havra A.C.. 
S. Raims 

Lvon. 5. — A l'issue de l'office 
religieux célèbre ce m a t i n à la ca
thédrale, à l'occasion de la fête na
tionale de la Pologne, le général 
Debenev. vice-président de l'Asso
ciation ' France-Pologne, a présidé 
un deteûryr int ime offert en l'hon
neur de M. Stronski. vice-président 
du Conseil des ministres polonais. 

On remarquait à la table d'hon
neur la présence de MM. Bol laeit . 
f»réfet du Rhône ; le cardinal (Sér
ier, archevêque de Lyon, du gêne

rai H S n u n g . gouverneur militaire : 
de KL Cohendv, représentant M. 
Hernot ; d u comte Wohl. consei l
ler de l'ambassade de Pologne ; de 
M. Wladislaw Wierzinski. conseil
ler de l 'ambassade de Pologne ; 
«tes consuls de Norvège, de Beig i -A""*«l .^JÎTmiT'" ~SLZ2F 
que. de Suisse. d'Argentine. drSé loe t len Militaire 
Hollande : du professeur Lépme. 
rep-ésentant le recteur de l'Uni
versité président de l'Association 
France-Pologne ; de MM. Cour-
mont et Mizgier. vice-Dresidents : 
Sennebier. procureur gênerai, amsi 
que de nombreuses personnalités. 

Le professeur Lépinè a salué le 
ministre polonais et a levé son 
verre en l'honneur du gouverne
m e n t e t du peuple de Pologne. 

Nous célébrons, a-t-il dit. notre 

Matches de Ligue 
Cad*:* Ligua du Nard-San» «t Or 
vart at Noir - Cadats Ligua 
Min. L.N.F.A. (tani.)-Mln. (nie*) 
Jun. L.N.P.A. (roug.)-Jun. (braut) 

RÉSULTATS DIVERS 

Wavrln 

LE CLASSEMENT 
DU CHAMPIONNAT 

DE FRANCE 
Group» Nord 

fête nationale de cœur avec vous.;Ç.A. Pan» 

des puissances spintuel .es o u mon
de. Lorsque nos deux puissances' 
sont crucifiées, elles se relèvent du 
tombeau, car elles sont immortel
les. » 

Après les toasts du préfet du 
Rhône et du représentant du mai
re de Lvon. M. Stronski. chaleureu
sement ' applaudi, a remercie les 
personnalités présentes et déclare 
qu'û était sensible à l'accueil si 
cordial qui lui a ete réservé à Lyon 

Après avoir évoqué les impres
s ions qu'il a recueillies lors de ses 
Séjours en France. <M. Stronski est 
docteur de l'université de P a n s ) ,e 
w e - p r e s i d e n t du conseil de Pologne 
A parle de l'amitié franco-pçlo-
• a f j n 

a Notre amitiés est très ancienne, 

F.C. Rouan.. 
Havr* A.C. 
1. Reims 
R.C. Lan» 
U.C. Arras. 
C.A. Pam 
Eical. A.C. 
R.C. Pari» 
R. Star 01. 
U.S. Bout 
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Le Racing Club 
de Paris s'adjuge 

à nouveau la Coupe 
de France en battant 

l'Olympique 
de Marseille 

Sous la présidence rituelle et com 
-tMrra'r>Deié''et""el!ë"est'rœuvre de|b'.en appréciée de M. Albert Lebrun. 

b e a u e o T d e générat ions dès -l'an a ' - t déroulée, Wer apr*s-r»idi au 
1 000. des ordres religieux français P a l 

étaient établis e n Pologne. 
Le Ministre polonais a évoque 

aussi les relations qui existaient 
entre Louis X I V et Sobiesky. le 
héros polonais, relations qui é ta ient 
d a n s la meilleure tradition his'.o-

lement le» a Vert «t Noir » s'adju
gent une très net te victoire par 
S but* à 1. Gageons que lea Cadets 
qui rencontrèrent ce valeureux team 
tiendront à prendre quelque Jour 

le belle revanche. 
Le public a'eat retiré en commen

tant favorablement le. belle Initia
tive de la Commission des Juniors 
de ta L.N.F. et du Comité directeur 
de ladite Llsue. Cette magnifique 
Journée, noua en sommes certaine. 
ne restera pas sans lendemain. 

LE PARISIEN SOLENTE 
A REMPORTE LA FINALE 

DU PREMIER PAS DUNLOP 
CYCLISTE 

Montluçon. 5. — Sur un parcoure 
modifié en dernière heure, a été dis
putée, ce matin, la finale d u 17e 
Premier pae Dunlop. 

Lee concurrents, au nombre de 76, 
aur les 03 qualifiés, devaient cou
rir deux fols le circuit de 30 km : 
Montluçon Nérls - les - Bains, La 
Redoullle, Vlllepret. Montluçon. 
comportant certaines difficultés 
mais cependant beaucoup moins 
accidenté que le parcoure primiti
vement prévu. 

Le départ fut donné S 0 h., par 
M. Pétavy, créateur de l'épreuve, 
directeur de la course, et dans les 
premiers kilomètres plusieurs cou
reurs furent lâchés. Au terme d u 
1er tour, 28 coureurs sont ensemble 
en tète, et Everltt iLandes) . qui 
avait tenté - de s'échapper est faci
lement rejoint dans une longue des
cente 

Notons qu'une chute de 20 cou
reurs, pendant le 1er tour, avait 
contribué à grossir le nombre des 
attardés. , 
, Le second fut, par contre, sans 
histoire et malgré plusieurs tenta
tives de fugue dans la longue cote 
de Néris, 30 coureurs se présentèrent 
en bas de la côte de Maraiignonnes 
poux disputer le sprint final qui 
fut enlevé par Guy Solente. de 
Paris. 

La course fut favorisée par une 
température assez douce. L'organi
sat ion matérielle fut parfaite. 

Voici lé classement : 1er Solente 
Guy (Seine) , les 62 km. 400 en 
1 h. 42' 30"« (moy. 36 km. 526) ; 
2e Maice Eugène. 1/2 log. ; 3e 
Couyinat (Dordogne), S 1 roue ; 
4e Corda ns. S 1/2 roue ; Se Legay 
(Calvados) ; 6e Balaidie : 7e Fer-
rand ; 8e Langouct ; 9e Cartlol 
10e Huguet. e t c . . 

11 y eu 48 arrivante. 

rique commune des deux nations. 
Cette amitié , scel lée par tant 

d'épreuves, e s t une chose incompa
rable, a poursuivi M. Stronski. 
l'amitié est une chose sacrée, quand 
elle est au service d u n e grande 

•cause, la nôtre a toujours eu un 
noble idéal.' 

Le généra'. Debeney. vice-prési
dent de l'association française 
FTance-Po'.ogne. a évoque enf in les 
dures épreuves subies par la 
Pologne depuis le mois de Sep
tembre. 

Nous devons, a dit le général, 
faire connaître au monde ces pro
cèdes barbares qui demain seraient 
appliques a tous les peuples qui 
font, parait-il. partie de l'espace 
vital de l'Allemagne. 

U n e ovation a salué la péroraison 
du président de l'association 
France-Pologne, l 'hommage émou
vant à la Pologne martyre. 

Une cérémonie à Talence 
Bordeaux. 5 — Une cérémonie 

pour la fête nat ionale de la Po logne 
a eu lieu aujourdhui à Talence, au 
cimetière. 

Coupe de France de football, oppo
sant le R.C. de Parle, t ensnt a 
l'Olympique de Marseille, challenger 
redoutable. 

Une foule nombreuse a assisté à 
cet évent et parmi elle on notait la 
présence de nombreuses personna
lités civiles et militaires. 

Les Parisiens l'emportèrent fort 
régulièrement a l'issue d'une partie 
qui fut vraiment très belle et t int 
tout ce que l l e promettait. 

Le R.C. Paris conserve donc pour 
un an la garde de la Coupe Charles 
Simon, en Jeu de cette compétition 
si populaire et mérite en cette cir
constance les plus vifs éloges. 

La Ligue du Nord 
a connu à l'occasion 

de sa Journée 
des Jeunes 

un très vif succès 
La ligue du Nord de football a 

fait disputer, hier, au terrain de 
l'Olympique lillois, sa tradition
nelle Journée des Jeunes, organisée 
superbement par la commission ré
gionale des Juniors. 

Deux matches mis sur pied, au 
cours de la matinée, opposaient 
dos sélections minimes et Juniors. 

De part et d'autre, la lutte fut 
ardente et l'écart très serré. 

Lee minimes firent match nul : 
1 but à 1. et l'équipe « rouge » des 
Juniors prit le meilleur sur l'équipe 
i bleu ». par 2 buts S 1. 

Dans l'après-midi, deux formations 
« C a d e t s » avalent été prévues pour 
rencontrer, l'une, une excellente 
équipe amie les < Sang et Or ». 
l'autre, une très bonne formation 
également amie, les « Vert et Noir». 

Un public choisi se pressait 
avant 1S h., dans la vaste tribune 
pour assister a ces rencontres pré
sidées par M. Oarles, Préfet du Nord, 
et M. le général commandant la 
Ire régigon. 

Parmi les personnalités nombreu
ses, nous avons remarqué MM. 
Douln, vice-président de la L.N.F.A. 
Roch. secrétaire général, Abbé Fll-
po. Hochait, Abrassart. le» membres 
du District Terrien, qui apportaient 
leur concours dévoué S l'organisa
tion, les membres des diverses 
commissions de la Ligue, de nom 
breux officiers supérieurs et des 
représentants qualifiés de toutes 
les autorités... 

Une musique militaire française 
très acclamée par le public, prêtait 
à la manifestation un concours ex
trêmement précieux. 

Ce fut, en résumé, une excellente 
Journée pour le sport en général 
et pour le football nordiste en par
ticulier. 

A noter qu' après la présentation 
des équipes et l'exécution impecca
ble des hymnes nationaux, officiels, 
public et Joueurs observèrent reli
gieusement une minute de silence S 
la mémoire d u regretté président 
récemment décédé. 

LA VICTOIRE DES CADETS 
SUR LES « SANG ET OR » 
Dès le début de la partie, les Jeu

nes Nordistes vont toter l'adversaire 
et sur une attaque rondement me-j p r a m i è r a Coursa. — 1. Valvlns (R 
née, un arrière adverse touche de la Brethés) : 2. Tragaldabes (G. Dufo-

La partie 

/ A I S ESTOMAC 

(Poudre DOPS 
I Q N pour un échonttllon gratuit 

!•*•••>•<'• '» O- O 0.»».. 
•t*. s M « M s,.*, m . osais (tr i 

D'entrée. Marseille domine, mais 
ne peut concrétiser son avantage. 
Les mouvements offensifs des Mé
ridionaux sont rapides mais man
quent de finish. Le Racing s u con
traire procède avec moins de fougue 
mais avec plus de méthode 

Toutefois, à la 19e minute-, Isa Mar
seillais parviennent a ouvrir le score 
par Azaar qui place un ras de terre 
imparable 

Hitira par la suite doit à plusieurs 
reprises s'employer dans les buts 
parisiens et le fait avec intelligence 

Hiltl pour le Racing, lance set 
avants mais en vain. Enfin S la 26e 
minute. Routier est servi dans le 
trou, il déboule, prend du champ, 
et d'un bel envoi égalise. 

Le match est ardent et toujours 
très intéressant et la mi-temps sur 
vient après des alternatives diverses 
sur ce score égal : 1 but a 1. 

Après le repos, le Racing est quel 
que peu handicapé par le soleil. La 
partie est plus confuse et déjà la 

DANS LA RÉGION 

H I P P I S M E 

LES COURSES D'HIER 
A LONGCHAMP 

Le Congrès de la 
Fédération Socialiste 

du Pas-de-Calais 
a eu lieu hier, à Lens 
Il a approuvé la participation 

an ministère Paul Reynaud 
Le Congrès de la Fédérat ion 

social iste du Pas-de-Calais s'est 
tenu h ier à l'hôtel de ville de Ltns . 

La séance fut ouverte à 9 h. 30. 
sous la présidence de M. Henri 
Cadot, député-maire de Bruay. 

Sur l'estrade avaient pris place : 
MM. MaPs. Sion, Beltrémteux. 
Tellier. députés : R. Evrard, anc ien 
député ; A- Prévost, anc ien adjoint 
au maire de B é t h u n e ; Pant igny et 
Jus t Evrard, secrétaires de la Fédé
ration ; C. Délabre, trésorier : Vol
taire Cadot, secrétaire de la Fédé
ration des munic ipal i tés social istes 

Le secrétariat éta i t assuré par 
M. Diévart, de Libercourt. 

La commiss ion de vérification des 
m a n d a t s éta i t composée de MM. 
Michel , Thumerel le , Petit , Carpen-
tier et Tison. 

Avant la discussion un h o m m a g e 
é m u fut adresse à la mémoire de 
M. Vignon, anc ien trésorier de la 
Fédération, récemment disparu 

Les quest ions adminis trat ives 
furent ensui te réglées par M. André 
Pant igny . 

Pui s à l 'unanimité, le Congrès 
adopta la résolution suivante : 

« La Fédérat ion social iste du 
Pas-de-Calais, réunie pour la pre
mière fois en congrès depuis la 
guerre, adresse son sa lut fraternel 
et l 'assurance d e son entière sym
pathie à tous se s adhérents mobi
lisés. 

Elle invite s e s mi l i tants non 
soumis aux obl igat ions mil i taires à 
ne jamais relâcher leur activité au 
service des œuvres d'entr'aide en 
faveur de ceux qui lu t tent à la fois 
pour la défense de notre pays, de 
nos inst i tut ions et de nos libertés. » 

Concernant la s i tuat ion politique. 
le congrès à l 'unanimité e t presque 
sans discussion, approuva l'attitude 
du groupe parlementaire depuis la 
guerre, n o t a m m e n t s a part ic ipat ion 
au ministère Paul Reynaud. 

Sur la proposit ion de M. Philibert 
Cléret, d'Agny, et de plusieurs 
autres sect ions, le congrès ins is ta 
tout part icul ièrement sur la néces 
sité de défendre l'école laïque con
tre les a t taques dont elle e s t actuel
lement l'objet. 

La séance fut levée à 13 heures 

T. S. F. 
LUNDI S MAI 1IM 

PARIS P.T.T. — « h «5. musique d* 
la Garde républicaine ; 7 h.. Germaine 
Sablon, Ch. Trénet ; 8 h. 15. pièces de 

Lecocq. nar Emile Rousseau et 
Gabrlelle Galand ; 11 h. 49, quart 
d'heure du soldat ; 12 hè. 45. Pala-
delha, Chamtnad», Strauis. Massenet. 
Messager, Chabrler : 18 h. 30, quart 
d'heure du soldat ; 20 h. 30. Une édu
cation manquée. opéra-bouffe. Le roi 
malgré lui. dfcéra comique ; 22 h. 43, 
Mozart. 

RADIO-PARIS — 7 h. 30. coura 
d'anglais ; 7 h. 45. Germaine Corney. 
Hélène Regelly ; 12 h., musique légè-

13 h., causerie de M. Marcel Rey. 
le Pangermanisme continental et 

colonial avant Hitler : 19 h. 08 Ros-
, Bizet Messager : 19 h. 30. omis 

sion par la Comédie Française. 
I L E - D E - F R A N C E . — 15 h., airs 

d'opéras comiques. 
RADIO-MÉDITERRANÉE — 22 h. 

ielUea chansons françaises 
RADIO-MONTPELLIER — 18 h. 48. 

musioque militaire 
RADIO-TOULOUSE. — 20 

crochet radiophonique. 
RADIO-CITÉ — 20 h., le crochet 

radiophonique présenté par Saint-
Granier. 

RADIO-37. — 20 h . Trois de Potin 
ville ; 20 h. 30, le» opérette» 
acte ; 21 
chestre 

LONDRES. — 9 h. 15. orchestre écos
sais ; midi, dancing ; 17 h. 20. émis
sion enfantine. 

BRUXELLES. — Midi, disques va 
ries • 17 h. 35. musique de chambre 
20 h., demi-heure du soldat ; 21 h, 
orchestre aymphonique. 

le» aonneu de l'< 

Je le déclare f Ce 
BIOCEL ALIMENT 

POUR LA PEAU 
EST MERVEILLEUX/ 

•m que la Peau peu!'mange* 

actlona (capital ou joulssaneo» sot f 
droit membre de rassemblée-. 

Le» propriétaires de moins d e d u t 
action, peuvent sa réunir o M l m i f 
ce nombre at sa faire rapreoseter «Una 
les condition» prévue» par l article 4 
de " t o i du 1er Août 18*3. U|S « t a -
lairea d'action» nominatives n ont au
cune formalité à remplir, de devront 
seulement être en mesure de justifier, 
le cas échéant, d* leur identité. 

MM le» Actionnaire» dont las titres 
sont au porteur doivent ««•ctuer la 
dépôt de ce» titrea avant le Jeudi 23 
Mai soit au siège social provi»oiré à 
Mante»-la-Ville iS-et-O.i soit dana 
les caisses de l'une des banques ci-
aprè» dénommée» : Société Générale 
pour favoriser le développement du 
Commerce et de l'Industrie. Société 
Générale du Crédit lndm'riel et Com
mercial et Banquea régionale* affi
liées. Crédit Lyonnan. Crédit du Nord, 
Banque Scalbert et Cie. Comptoir Na-

mal d'Escompte de Paria. Banque 
«rln-Bernier et Cie 
Les dépôts peuvent être fait» dans 
s Agences ou dans le» Succursales. 

aussi bien qu'au Siège de ces divers 
Etablissement» 

Sur demande adressée avant le 28 
Mai à notre adresse postale : MAN-
TES-GASSICOURT (S.-et-O.) une car
te d'admission sera envoyée à Mer-
sieurs les Actionnaires qui auront ef
fectué le dépôt de leur» titre» dan» le» 
délais prévus. m 

Le Conseil d'Administration. 

mains dans la surface. C'est le pe
nalty, que Carré transforme impa-
rablement pour la Ligue. Il y a 4' 
de Jeu. 

Mis en appétit les Cadets récidi
vent et Tancré. de très près, place 
au-dessus de la barre. Mais l'équipe 
amie réagit et se montre a son tour 
très menaçante, contruisant u n Jeu 
plaisant et souvent académique, très 
apprécié des spectateurs. 

L'égalisation survient, splendlde, 
par un shoot de l'aile droite. 

Les visiteurs dominent maintenant 
mais les Jeunes Cadets se défen
dent comme des lions. Leur défense 
fait un travail formidable. 

Sur coup franc donné à 25 mètres, 
Somerlynck place bien mais Pau-
blomme, de l'U.S.T., reprend e t met 
dehors. 

L'on note un bel envol de l'inter 
droit adverse, sous la barre, puis les 
Nordistes en contre attaquant, se 
laissent prendre à la tactique du 
hors-Jeu. que les visiteurs pratiquent 
S merveille. La mi-temps survient am
ie score égal de 1 but a 1. 

A la reprise, le Nord va. par son aile 
droite, taquiner l'adversaire. Bien 
mieux, Paublomme. sur passe d< 
Carré, reprend en demi-volée et mar
que dans u n but déserté par le gar-
gardien. 

Nord : 2. — Sang et Or 
La réplique ne se fait pas attendre 

et Tinter-gauche visiteur n'échoue 
que de bien peu. 

Le team des Sang et Or produit 
maintenant, un très gros effort et 
les buta nordistes sont en très grand 
danger. Fort heureusement le gar
dien est partout et se fait longue
ment et fréquemment applaudir. 

En dépit du courage des nôtres 

rez) : 3. Blue Mlll (G. Destandau) 
— Oagn. 23.00 : pi.. 9.00 ; 11.50 
16.00. — Vexzadlg (4e) . — 11 restant 
engagés. 10 partants. — Pas couru 
Yanko. 

Deuxième Courss. — 1. Beau Geste 
(P. Vlllecourt) ; 2. Vitamine (J, 
Doyasbère) : 3. Nlcette (G. Brid-
gland). — Gagn. 21.50 ; pi., 8.00 : 
23.50 ; 8.50. — 13 restant engagés. 

partants. — Pas couru : Manadler, 
Palllta. Camail. Tanagra. 

Troisième Coursa. — Doad hoat 
pour la première plaça : 1. Polesden 

" Doyasbère) et Compliment (G 
Destandau) : 3. Changai (L. Toche) 

Polesden G. 118.00. pi. 65.50 ; Com
pliment G. 35.50, pi. 17 : pi. 25.50. — 
Macaron (4e). — 17 restant engagés 
12 partants. — Pas couru : Paithful. 

Triancourt, Trickl. 

fatigue se fait sentir. Les Joueurs n n e v l U l b i e se produit et dix minutes 

LE PROJET 
DE LIGNE AÉRIENNE 

ROME - R10-DE-JANEIR0 

Lisbonne. 5- — M. Bruno Musso
lini, f i ls du Duce, a conféré avec le 
ministre des Colonies et lés mem
bres du Conseil nat ional de l'Air 
portugais , au sujet du projet de 
l igne aérienne i tal ienne Rome-Rio 
de Janeiro, qui comportera une es
ca le à l'Ile de Sal . dans l'archipel 
portugais du Cap Vert M. Bruno 
Mussol ini partira demain en avion 
pour l i l e de Sal. Il se rendra en
suite au Brésil. 

devant l'enjeu de la partie, devien 
nent un peu nerveux. A la 26e mi
nute, Hiltl passe a Mathè qui pare 
hors Jeu.Ce dernier possesseur, botte 
sèchement et c'est le point v icto
rieux secordé par l'arbitre en dépit 
des réclamations de l'équipe adverse. 

Plus rien ne sera marqué par la 
ulte. Marseille jouera le plus aou-
ent aveo dix hommes. Max Couohy 
tant d'abord commotionné puis 

sorti par l'arbitre pour brutalité 
sur Weiskopf qui quitte lui aussi un 
moment le terrain. 

En vain. Marseille joue son va-
tout, les Parisiens conservent leur 
petite avance et le coup de sifflet 
l inal consacre leur triomphe, 

Rouller reçut après le match, . la 
Coupe des mains du Président de la 
République, après quoi l'équipe du 
Racing effectua sous les acclama
tions le traditionnel tour d'honneur. 

CORS 
Appliquez sur 

*trtr* cor un Zino-
Pavd du Dr Schol). 
la douleur cesse à 
ta minute, oubliée 
pour t o u j o u r s . 
Ainsi protég* de 
la pression de la 
chaussure — cause du mal — le cor dis- , 
paraît infailliblement. Les Zino-Pads 
t'appliquent au«si sur les ampoules 
«t meurtrissures provoquées par les 
chaussures neuves ou étroites. Taille 
pour cors, oignons, durillons, oeili-de-
perdrix. 

U twt* ( i r a i 7.9t 
Casa Us r V n - m n , OrtWy**»**.. HerWutai. 

TiïUiHï uni 

LE RACING CLUB LENSOIS 
CONTINUE SUR SA LANCÉE 

ET BAT LE RED STAR 
OLYMPIQUE 

Le Red Star fut de suite en action 
Il voulut imposer son Jeu assez aca
démique, mais trop lent pour sur
prendre les Lensois qui, rapidement 
et par longues passes aux avants, me
naçait souvent le gardien Le Laen-
nec Celui-ci fit un bon match et 
par 6 fois sauva aes buts gravement 
menacés. 

Ce ne fut q u e la 43e minute que. 
pa. Pachurcka. s'Inscrivit le premier 
point lensois. 

Le début de la deuxième mi-temps 
fut à l'avantage des visiteurs. Peu 
& peu Lens reprit son ascendant et 
Klauss. par deux fols, battit le gar
dien parisien 

environ avant la f in les visiteurs 
égalisent de nouveau, le gardien tou
chant la balle mais devant la laisser 
partir au fond des fulets. 

L'on craint le pire lorsque le mi
racle — véritable récompense d u cou
rage de nos futurs représentants — 
se produit. Plusieurs shoots des nô
tres qui semblent se reprendre 
échouent de peu- sur le gardien des 
Cang et Or à l'ouvrage lui aussi. 

Enfin sur une échappée. Paublom
me sert son ailler droit Somerlynck. 
ce dernier centre bien et Paublomme 
sept minutes avant le coup de sifflet 
final donne au Nord une victoire 
peut-être un peu heureuse mais ce
pendant méritée. 

Il s'en fallut de peu d'ailleurs que 
sur une phase Identique un qua
trième but ne soit marqué par les 
Nordistes 

EQUIPE DES VERT ET NOIR BAT 
CADETS DE LA LIGUE PAR 

S BUTS A 1 
Les Nordistes avalent-i ls réservé 

leurs meilleurs é léments pour le pre
mier match ? On serait tenté de le 
croire, car en dépit d'un départ pro
metteur, les Cadets No 2 ne tardè
rent pas S subir la loi des vis-à-vis. 

Les « Vert et Noir » obtinrent en 
effet un premier but, splendlde. après 
3 minutes de Jeu. mais le Nord éga
lisa bientôt par son extrême droit, le
quel réalisa également de façon su
perbe. 

Hélas, après le premle:- quart d'heu
re, les événements se précipitaient 
A la 16', les visiteurs augmentaient 
la marque par leur extérieur droit 
Un penalty contre le Nord est ensuite 
volontairement botté dehors 

Le score s'aggrave progressivement 

Quatrième Coursa. — Eourla Ed. da 
Rotsohild gagnants : 1. Cidre Mous
seux (C. Bouillon) ; 2. Duroc (J. 
Laumaln) ; 3. Oxalis (R. Ferré). — 
Ecurie gagn. 18.00 : pi., 1150 : 13.00 ; 
20.50. — Belle Etoile V (4e) . — 
10 restant engagés. 9 partants. — 
Pas couru : Sir Peter. 

Cinquième Coursa. — 1. Lollondo 
(R Brethés) ; 2. Jacobuo (J. Lau
maln) . — Gagn. 12.00 ; pi., 8.50 ; 
24.50. — La Tornade (3e) . 8 res
tant engagés, 7 partants. — Pas 
couru : Flash Llght. 

Sixième Coursa. — 1. Sartène ( C -
H. Semblât) : 2. Vlklng (G. Dure
rez) ; 3. Sao Lulz (M. Brethés). — 
Oagn. 44.50 ; pi., 15.50 ; 10.00 ; 
16.50. — Grande Parade (4e) . — 
20 restant engagés. 18 partants. — 
Pas couru : Séverine n i , Lanette. 

Septième Coursa. — 1. Lord Bob 
(G. Destandau) ; 2. Krakow (A. Rab-
be) ; 3. Jean Bart (B. Oulmard). — 
Gagn. 64 50 ; pi., 20.00 : 25.00 
23.50. — Antonia (4e). — 20 restant 

gagés, 24 partants. — Pas couru 
Quercy, Savoir, Ehorassan, Vardon 
Swan Song. 

LA RÉPRESSION 
COMMUNISTE 

A VALENCIENNES 

Arrestation de M. Deroo, 
ex-président des Amis 

de l'U. R. S. S. 
L a répression c o m m u n i s t e se 

poursuit ac t ivement d a n s la région 
au cours de la s emaine qui v i ent de 
s'écouler bon nombre de m i l i t a n t s 
du Parti c o m m u n i s t e d i ssous ont 
été appréhendés et arrêtés. 

Aujourd'hui, nous d e v o n s enre
gistrer l 'arrestation e n vertu d'un 
arrêté de M. le Préfet d u Nord, de 

S a o M. Deroo. inst i tuteur e n retraite, 
I demeurant rue Gal l iéni à Anzin. 
anc i en correspondant de l 'Humanité 
et qui fut prés ident des Amis de 
1TJ. R. S- S. de la région de Valen 
ciennea. 

Après la reprise, un cinquième but 
est acquis Les Cadets manquent plu
sieurs occasion ds diminuer 1 écart 

On "peut signaler, chez lea Pari-i Les vU-à-vls. qui ont soufflé un mo-
stens. le gardien et les demis ; chez!ment, repartent à l'assaut et ne tar
ies Lensois. les deux lnters et la dé- dent pas S être récompensés. A 1« 
fense. 35'. Ils s ignent un sixième point 

Bon arbitrage de M. Poissant. | bientôt suivi par deux autres. Fina-

S 

D'autre part, la gendarmerie 
d 'Anzm a arrêté à Bouvrages, en 
vertu d'un extrai t d e j u g e m e n t le 
Sieur Char le s Cousm.3'2 a n s mon
teur d e m e u r a n t rue Alphonse-Caron 
qui avait é té c o n d a m n é par la Cour 
d'Appel d e Douai à un moi s de 
prison pour distribution de tracts 
communis tes . 

Cousin, après avoir é té condui t 
blique a Valenciennes a é té écroué 
devant M. le Procureur de la R é p u 
blique a Valemciennes. 

m'a d i t que 
l e B i o e e l con-
l e n u dans cet 
Aliment spécial 
pour la p e a u 
est obtenu de 
j e u n e s a n i 
m a u x so igneu
s e m e n t sélec
t ionnés . U pénètre, profondément 
d a n s la peau et lui fournil la nour
riture même donte l l e a besoin pour 
être ferme, fraîche et jeune . Décou
vert par un grand Profeaseur, il es t 
maintenant c o m b i n é S la Crème 
Tokalon (Couleur l l o se ) juste dans 
les proport ions voulues pour nourrir 
les t i ssu» cutanés . Employez cette 
crème le soir , ava nt de v o u s coucher 
et , le matin, e m p l o y e i la Crème 
Tokalon , Couleur Blanche. En trois 
jours , e l l e v o u s permettra de com-

UNE ROUTE DE 1900 KM. 
RELIERA LES ETATS-UNIS 

A L'ALASKA 
New-York. 5. — U n e des consé

quences des guerres d'Europe et 
d'Asie sera d'activer le projet de 
construct ion d'une route qui rel iera 
les Etats -Unis à l'Alaska, écrit le 
correspondant du « York Herald » - iharrasser de< 
à Wash ington . Cet te route ^ p - ^ * ^ ' ^ ' ' t a t l a t T L . 
rait 14 miHions de dollars et aurait ' m u g c | e g d | i v | n » s q u e s e t afTais-
une longueur de 1.900 ki lomètres 
environ. Cette route, si le Japon ou 
la Russ ie a t taquaient l'Amérique du 
Nord, serait d'une importance con
sidérable. Les Eta t s -Unis pourraient 
transporter troupes et matériel di
rectement e n Alaska. 

Le Journal cite le rapport de la 
Commiss ion chargée de l'étude de 
la grande voie internat ionale et sou
l igne les avantages d'une telle com
municat ion : mise e n valeur des ri
chesses de l'Alaska, du Y u k o n et de 
la Colombie britannique. 

UN BALLON DESCENDU 
PAR U D. C. A. 

HOLLANDAISE 
Amsterdam, 5. — D'après une 

informat ion de K o m w e r d e r z a n d , un 
bal lon qu'on suppose être d'origine 
a l l emande a été descendu e n 
f lammes ce mat in par la D. C A 
hol landaise e t e s t tombé d a n s 
Yamemneer . 

ses . A u cours d 'essa is faits p s r un 
dermsto loe i s t e universe l lement rè-

fiuté, sur des femmes de 5S à 71 ans , 
es r ides d isparurent en l'espace de 

s i x s emaines . Par sui te d'arrange
ment spécial , toute lectrice de ce 
journal peut maintenant obtenir 

nouveau Coffret de Beauté de 
Luxe eontenant : un tube de Crème 
Tokalon, Biocel , A l iment pour la 
peau, couleur rose , i e m p l o y e r le 
so i r avant de se coucher ; un tulie 
île Crème Tokalon , Couleur blanche 
(non grasse) pour le j o u r ; une 
boite , modèle spécial , de Poudre 
Tokalon S la Mousse de Crème — 
indiquez la nuance d é s i r é e — e t s i x 
sachets-échanti l lons de nuances dif
férentes . E n v o y e z t ro i s francs en 
t imbres pour couvrir les frais de 
port, d'emballage et autrea, à la 
Maison Tokalon . Service 1S A , rue 
Auber , 7, Paris . 

RAZZIAS D'ÉTRANGERS 
A AMSTERDAM 

Amsterdam, 5. — Après les per
quis i t ions e t arrestat ions opérées 
hier d a n s les mil ieux nazis et com
munis tes , la police hol landaise s 
procédé à de nombreuses razzias, la 
nuit dernière, d a n s les quartiers 
d'Amsterdam habi tés par les étran
gers. O n compte e n effet plus de 
20.000 Al l emands à Amsterdam. Plu
sieurs centa ines d'étrangers ont été 
a m e n é s au poste central de police 
où la plupart o n t é té relâchés après 
vérification. 

Etuas do Isa Ouata»* ROMBAUT. 
avoué S LUI*. M. ru* Bas**. 

A VENDRE 
L adjudication aura Irsu I* Vendredi 

i l Mal isat. a 14 hourot, S t'au*H*no* 
do» cri**» du Tribunal Civil d* LUI*, 
au Palan d* lutile* d* ladite villa, 

iLes enchères ne seront reçue» que 
par Ministère d'Avoués i 

VILLE DE TOURCOING 
Un Immeubla sis S T*urc*lng. arron-
ssement dé Lille. S», rue de» Phalem-
n». construit en brique», couvert en 

pannes. Pour viaiter s'adresser »ur 
place lea Jeudi» et vendredi* da i * 
4 heures. 

Mis* S orix i M * l Iranca 
COMMUNE DE M0UVAUX 
Un* Maison a u*as* d'h*bltati»o 

bourgeoise, sise à Mouvaux. arrondis
sement de Lille. 104. rue d* Roubaix. 

Cette Maison est occupée par Mada
me Veuve CUNIN. Pour viaiter «'adres
ser sur place les mercerdis et vendre
dis de 2 à 4 heures 

Mis* S prix : II.SM trancs 
Un* Marsm * u«ss* d'habitation 

portant le numéro 114. de la rue de 
Mouvaux ou plutôt de la rue dé 
Roubaix. même ville construit* en 
briques, couverte en pannes. 

Cette maison est occupée par M. TI-
BERGHIEN Pour visiter s'adresser sur 
place les mercredis et vendredis ds 
2 à 4 ncures 

Mis* S prix : i.SSS Iran** 
Un* Maison a usa** d'Mtanrlmt. por

tant le numéro 116 de la rue de Mou-
x ou plutôt de la rue de Roubaix. 

même ville, construite en briques, cou-
erte en tuiles Pour visiter «'adresser 
ur place les mercredis et vendredi» 

de 2 S 4 heures 
Mis* S prix !.**• trancs 

Cette maison est occupée par M. 
Henri CATTEAU. cafetier. 
Paur tous r*ns«lsn*m*nta «'adresaar : 

1. Au Droits du Tribunal Civil da 
LUI*, au Palais dé Justice, où est dé
posé le cahier des charges. 

2. En l'étude dé M* Gustave ROM
BAUT, avoué poursuivant la v e n u , 
demeurant S Lille. 24. rue Basse. 
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CESSIONS 

(B 

<Bnaiiî<Bir 
ETATS-UNIS . "— M. de Sa inU 

Quent in , ambassadeur de France 
a reçu le t itre de docteur hohoris 
causa de l'Université de Brown. 

B U L G A R I E . — L a B.B.C. annon
ce que le roi Bor i s de BulgaTie\ a 
reçu hier l 'ambassadeur de Grande-
Bretagne près le gouvernement 
turc. 

Maçon, 5. — Le consei l d'admi 
n i s trat ion de la caisse régionale 
agricole de Saône-et-Loire a décidé 
d e souscrire à u n mi l l ion d e bons 
d'armement. A ce t te somme s'ajoute 
cel le de 400.000 francs recueillie par 
les agriculteurs affiliés. 

TRAVAUX DE PROTECTION 
ANTIAÉRIENNE ACCÉLÉRÉS 

A COPENHAGUE 
Copenhague . 5. — D e s tranchées 

de protection ant iaér ienne s on t 
m a i n t e n a n t établ ies à Copenhague 
à u n rythme accéléré. 

Le fer de qualité 
manque en Allemagne 

Aussi les rails neufs 
sont enlevés et remplacés 

par des vieux 
Parfis , '5 . — L'Agence Tchécoslo

vaque d* presse, communique de la 
frontière s lovaque : 

La pénurie de fer de bonne qua
lité se fait sent ir d a n s le Rcich. Les 
Al l emands font enlever les rails 
neuf s et les remplace par des vieux 

Les Allemands s'attaquent 
aux bibliothèques 

en Tchécoslovaquie 
Paris, 5. — L'Agence tchécosio-

lovaque de presse communique 
Frontière Slovaque : Les autorités 

a l lemandes de B o h è m e et Moravie 
ont d o n n é l'ordre de retirer des bi
bl iothèques publiques et de cesser la 
vente d a n s les librairies d'un grand 
ombre de livres. 

Environ trois mi l l ions de livres 
tchèques doivent être détrui ts e n 
exécut ion de cet ordre. 

DÉPART DU ROI DE GRÈCE 
POUR U MACÉDOINE 

Athènes , 5. — Le roi e s t parti ce 
soir pour la Macédoine où il ira 
assister à l ' inauguration de la l igne 
de c h e m i n de fer Myrrina-Sayes . 

A v a n t son départ, le roi avai t 
reçu le premier ministre, M. Mé-
taxas . 

les 26 ; beurre 14 et 15 fr. la livre 
Poulets, poules, dindes, le kg 27 

fr. ; lapin découpé, le Xg 27 fr 
Pomme» de terre nouvelles, 2.50 

la livre ; haricot» secs 4 k 6 fr. le 
litre ; céleri 3 S 4 fr. pièce : poi
reaux 2.50 à 3.50 la botte ; oignons 
à partir de 2 fr. le kg : ail 1.50 la 
botte ; cresson 0.40 la botte ; r̂ -
0,50 labotte : endives 5 fr. le kg : 
gron navets 1 fr. le kg : rhubarbe 
3 bottes pour 1 fr. : épinards 2 fr. 
la livre ; asperges, 7 fr. la botte. 

Auxl- le-Chateau, 4. — Blé. 208 
avoine, 95 fr. : orge, 130 fr. ; 

seigle. 130 fr. ; beurre, 11 fr. la 
livre ; œufs, 16 fr. le quarteron. 

Volailles : poulets, 24 S 34 fr 
poules. 20 S 30 fr. pièce : lapins, 
28 à 35 fr. pièce suivant grosseur 

Pommes de terre-vieilles, 1 à 1.25 
le kil. ; nouvelles. 2.50 à 3 fr. 1 
livre : carottes vieilles. 1.50 le kil 
nouvelles. 2.25 la livre; navets vieux, 
2 fr. le kU. ; nouveaux. 3 fr. la livre 
oignons, 2.25 la livre : radis. 2.25 
la botte ; asperges, 10 fr. la botte ; 
poireaux. 2.50 la botte ; endives 
3 fr. la livre ; cresson. 2 fr. la botte; 
laitues. 3 fr. pièce . choux-fleurs, 
6 a 7.50 la pièce ; choux verts. 3 fr 
la pièce : salsifis, 4 fr. la botte : 
céleri-rave 2 fr. pièce ; épinards 

fr. la livre. 

MORT DE M. BERTRAND 
PRÉSIDENT DU CONSEIL 

GÉNÉRAL DE SEINE-ET-OISE 
Versail les. 5. — On annonce la 

mort à Saint-Germain-en-Laye, 
M. Henry Bertrand, prés ident ud 
consei l généra l de Se ine et Oise, 
c o m m a n d e u r de La Légion d'hon 
neur. 

Agriculture 
Commerce 

Industrie 

CESSION • Premier* ln**rti*n 
Par* acte s s.p. du 13 Avril 1S40. en

registré même ville, s.s.p. le 1er Mai 
1940. F/ 7 C. 14 par le Receveur qui a 
perçu les droits. Monsieur Jean PAV-
LIER et Madame Renée SALOMé. «on 
épouse, demeurant à Lille. 45. rue Le-
pelleucr. or.t cédé à Mlle Yvonne LÉ-
P1NE. demeurant à Lille. 50, rue 
Basse, le fonds de commerce de cafe
tier qu'ils exploitaient à Lille, 45. ru* 
Le pelletier. 

Les oppositions, s'il y a lieu, seront 
reçues dans les délais fixé» par la 
loi du 17 Mars 1909 et le décret-loi du 
29 Novembre 1939. au siège du fond» 
de commerce vendu, sis à Lille. 4ô. 
rue Lepelletier. 7111 

OFFRES 
D'EMPLOIS 

EMPLOYÉ DE BUREAU 
expérimenta, c t n n m u n t machine S 
écrira, non mobilisable, est demandé 
par la LAITERIE da» FAVT, par CÀR-
TICNIES, Nord Ecrire en Indiquant 
référence» et orétentlon» »144 

VOIES URINAIRES 
Protégé*» par !•• Capsula» d* 

SANTAL BLANC 
I IS» F. BLANC, ru ••, NorboaM. Tu, rftU'. 

COURSIER, 14 ans, C. E. P. 

CHEF DE DÉPÔT ESSENCE 
connaissant comptabilité, libéré par 
âge de toutes obligations militaires est 
demande pour Raffinerie d* Pétr«W 
du N*rd S F*urml*s. Ecrire avec réfé
rences R.PN.. 12. rue de Croix, à 
wasquehal. 

MARCHÉS DE VA RÉGION 
A Fournîtes, 4. — Beurre, 12.50 la 

livre ; œufs, 0.90 pièce ; pommes de 
terre vieilles. 2.75 le kil. ; nouvelle», 
5 a 6 fr. le kil. ; carottes nouvelles, 
7 fr. le ktl. ; navets., 7 S 9 fr. le ktl.; 
oignons. 4.50 S 6 fr. le kil. ; écha-
lottee. 8 fr. le kil. ; aulx, 0.75 la 
tète et 1.75 le bouquet ; choux ex
press. 2 à 2.75 ; choux-fleurs, 3.50 
à 8 fr. ; laitues, 3 fr. pièce ; radis, 

2.50 la botte ; cresson, 1.25 à 
2.25 la botte ; salsifis. 3.50 a 5.50 la 
botte : asperges, 7 fr. la botte ou 
3.50 la livre. 

Choux S planter, 1.50 la botte ; to
mates à planter. 2 fr. la botte ; cé
leri k planter. 1.50 la botte ; laitue 

planter, 1.50 la botte. 
Promages blancs d u pays, 1.50 

pièce ; petit Maroilles. 5 à 6 fr. 
huîtres. 4.50 la douzaine : canards. 
28 fr. le ktl. ; lapins, 27 fr. le kil. ; 
poules, 28 fr. le kil. ; poulets. 30 fr. 
le kilo. 

Salnt-Omer. 4. — Beurre 19 à 23 
fr. le kg : oeufs 18 k 19 fr. le quar
teron ; poules 60 k 80 fr. la couple: 
poulet» 70 a 90 ff. la couple ; ca
nards 40 à 60 fr. la couple ; pi
geons 16 à 17 fr. le couple ; lapins 
25 à 60 fr. la pièce. 

Calais, 4. — Œufs 18,50 k 19 fr. 

PUBLICATIONS II AVIS DIVERS 
LÉGALES || MINISTERE DE L'ARMEMENT 

SOCIETE DES CIMENTS FRANÇAISI E n vue oe doter en mschines-outl ls 
- - -- » r . ï m n n u « .> u n convenables, les Organismes chargés 
P0RTLAND P A J > 0 . " > ° 1 0 N B - " - M E R d'assurer aux fabrications de guerre 

la main-d'œuvre professionnelle né-

. B O D -
Imp du Réveil d u Nord 
188, rue de Parla, Lille 

La Gérant : Emile OEST 

Siège social : Boulogne-sur-Mcr 
transféré provisoirement 

S Mantes-la-Villé (S -et-O.) 
(Bureau de la Direction route de 

Guerville) 
iPar application du décret du 

29 Novembre 1939) 
Société Anonyme au capital de 

36.800.000 francs, divisé en 73 600 
actions de 500 francs chacune, dont 

20.000 amorties et remplacées par 
de* actions de jouissance 

R.C. Boulogne-sur-Mer N» 2.053 
MM. les Actionnaires sont convoqués 
t Assemblée générale ordinaire, le 

Vendredi 31 Mai 1940. à quinze heures 
ite à Mantea-la-Ville <Seine-ét-

Oisel (Bureau de la Direction, route 
de Guerville). 

ORDRE DU JOUR : , res ; 
2° Approbation des comptes ef bi 

lans de l'exercice 1939 ; 
3° Fixation du dividende ; 
4° Confirmation de nominations 

d'Administrateurs ; 
3» Autorisation de traiter des n 

chés avec des' Sociétés, qui auraient 
avec la Société des Ciments Krança: 
des Administrateurs communs. 

Aux termes de l'article 28 des Sta
tuts, tout titulaire ou porteur de dix 

cessalre. le MINISTÈRE DE L'ARME
MENT, section 5 bis. 16. avenue Klè-
bcr. Paris, examinera toutes propo
sitions de vente ou de location : 

1») de tours parallèles en bon état 
de fonctionnement, k charloter et 4 
fileter de : 

150 à 210 m m de hauteur de poin
ter et 800 à 1500 m / m entre-pointe». 

2--) de fraiseuses No i . 
Indiquer le mode de commande de la machine. 9452 

LE POPULAIRE 
ALLUME - FEU 

» BELMÈRE n 
TOUJOURS LES PRATÉRENCES 

de la MÉNAGÈRE 

VOIES URINAIRES SYPHILIS 
Prostate. R*tr*cin*m*nt». Impulaaanca 
Pomma*, Ulcéras. 0LINI0UE U. S. O. 
LINS, 9. rue Michelet Vend 8 « 16 h 
LILLE, 121, rue de - lurnal . lundi, 
jeudi. 8 à 19 h. — *)*nsl*nfM». 11-
rue du Rempart, mercredi 8 à 1S h. 
Dimanche 8 i 13 h. — Douai, 34 bi». 
rue du Canteleu. mardi 8 à 16 h 30 
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Ces derniers m o t s firent à Vagret 
l'effet d u n e douche. 

8 o n interlocuteur reprit : 
— Comment ètes-vous avec Mondou-

bleau ? 
— T r è s bien... 
— Hum ! vous n'avez p a s les m ê m e s 

apinions ? 
— Je ne m'occupe Jamais de politi

que... 
— Peut-être avez-vous tort. En tout 

c a s , . une démarche auprès d u député 
m e semble indiquée. S i vous n'obtenez 
pas qu il vous appuie, tâchez qu'il reste 

..neutre... C'est de réelle importance. 
— J'irai le voir dè s m o n retour... 
— C'est cela... De m o n côte. J'agirai 

près de lui. par l'entremise de M. Rollet 
Sénateur, qui est de m e s amis... Mon-
dpubleau est-il particul ièrement bien 
»V*K quelqu'un de vos col lègues de siè-
g t »... 
préféré. 

— Le président Bunerat le flatte... 
i ra i s je crois que M. Mouzon es t s o n 

Au nom de Mouzon. le Procureur gé-
aséral f it la grimace. 

— Votre député place bien mal «es 
préférences, déclara-t-il d'un ton sec. 

— Pourquoi ? demanda na ïvement 

Vagret... M. Mouzon est u n juge habile, 
il l a prouvé en reprenant avec succès 
l ' instruction du cr ime d Inssary . aban-
a o n n é e par Delorme.. . 

— L'habileté n'est point la seule qua
lité qui conv ienne à un magi s tra t 

— Si M. Mondoubleau recommande 
quelqu'un au ministère , ce sera certai
n e m e n t M. Mouzon... 

— Alors, rassurez-vous... Vous aurez 
i i robe rouge... J'ai les ra i sons les plus 
graves poux m'opposer de toutes m e s 
forces k l 'avancement de la personne 
er question.. . Mais cela entre nous , m o n 
cher ami... Je vous prie de m e garder 
le secret le plus, absolu... 

Vagret s' inclina et prit congé de son 
chef. 

Il revint à Mauléon, e n c h a n t é d e s o n 
entrevue e t conf iant e n la promesse 
qui venai t de lui être renouvelée. 

S a femme, mise au courant , se ré
jouit fort, elle aussi . Mais , toujours pru
dente , elle e n g a g e a s o n mari à se ren
dre sans retard chez Mondoubleau. 

Le député, depuis quelques jours, 
é ta i t e n proie à de sér ieuses préoccu
pat ions . 

LA ROBE ROUGE 
Par £ . BR1EUX et Maurice LANDAY 

Les é lect ions approchaient , et ce t te 
lo is , la lutte prometta i t d'être rude. 

O n lui opposait un candidat local, 
c'est-à-dire originaire d u pays basque. 

Ce concurrent avai t une certa ine for
tune et é ta i t sou tenu par d e s comités 
qui, eux-mêmes , a u besoin, ne regarde
raient p a s à la dépense . 

Lui, Mondoubleau, avai t perdu en 
Ooyetche un a g e n t des p lus précieux. 
Un autre auxil iaire, Labastide, n'avait 
plus la moindre influence. La partie, 
s o u s c e rapport, n'était donc pas égale . 

Heureusement , il pouvait compter sur 
l'appui de l 'administration. Les fonc
t ionnaires de tout ordre e t de tout r a n g 
marchera ient pour lui c o m m e u n seul 

h o m m e . Le sous-préfet n'aurait rien à 
lui refuser. 

Ah I s'il n'avait pas eu l a bêtise de 
trop promettre lors du dernier renou
vel lement de s o n m a n d a t , l'affaire irait 
c o m m e sur des roulettes . Mais il s'était 
emballé , et de bonne foi, c a r U croyait 
pouvoir tenir. Etait-ce s a faute si les 
ministres , assai l l i s de requêtes, res
t a i e n t sourds à cer ta ines sol l ic i tat ions ? 

D a n s les réunions publiques immi
nentes , on n e manquerai t pas de lui 
adresser de s a n g l a n t s reproches. Par
viendrait-i l à se disculper, k s'excuser 
tout au moins ? 

Et ses vo tes sur les quest ions religieu
ses ? C o m m e n t les justifierait-il , après 

s'être e n g a g é à respecter la croyance 
de s e s électeurs cathol iques ? 

Il y avai t bien, o n e n conviendra, de 
quoi préoccuper un h o m m e politique. 

Aussi , Mondoubleau broyait-il d u 
noir, d a n s son cabinet où 11 s'était ré
fugié pour répondre à quelques sollici
teurs devenus pressants , et parut-il m é 
c o n t e n t en voyant entrer son valet de 
chambre. 

— Qu'y a-t-il 1 Je vous avais di t de 
ne pas m e déranger. 

— Monsieur le député , c'est M. le ju
gé Mouzon qui insiste pour vous voir. 

— A h 1 ce cher a m i !... Fa i t e s entrer, 
j y suis toujours pour lui... 

Mouzon parut, l'air grave, Ut m i n e 
sévère. 

Il s'était décidé à ce t te démarche , e n 
-apprenant de bonne source que les af
faires de Mondoubleau marcha ient m a l 
et qu'il avait peu de c h a n c e s d'être 
réélu. 

— N'at tendons p a s s o n échec pour lui 
rappeler sa promesse, s'était-il dit . 

Le député tendait a f fec tueusement la 
m a i n a u magis trat . 

— Quel bon vent vous amène , m o n 
cher juge ? Auriez-vous quelque chose 
à m e d e m a n d e r ?... J 'en serais ravi... 
vous. 
vous savez que Je su i s ent i èrement à 
vous . 

— J'ai à vous demander , m o n cher 
député , de ne pas ajourner davantage 
In réalisation de la promesse que vous 
m'avez faite 

— La promesse ? balbutia Mondou
bleau. . Je vous prie de m'excuser... Cela 
m'est sorti de la mémoire. . . Je suis s i 
surmené en ce moment . . . D e quelle pro
messe s'agit-il ? 

— Ne vous ètes-vous pas e n g a g é a 
m e faire obtenir le s iège de consei l ler 
qui va devenir vacant à la Cour de 
P a u ? 

— A h oui . Je m e rappelle... E h bien ! 

c'est entendu, nous.verrons. . . J'écrirai & 
Louis... 

— Mon cher député, permettez-moi 
o e vous faire remarquer une cljose, c'«at 
vous qui, spontanément , m'avez offert 
de collaborer A m o n avancement. . . 
spontanément , je le répète... 

— Mais j 'en conviens... j'en conviens . 
— Vous m'aviez quelque obligation, 

ce Jour-là... à propos du non-l ieu de 
Labastide.. . 

— Certainement, mon cher ami . H 
vous pouvez toujours compter sur m a 
reconnaissance . . 

— J'y compte si bien que Je v o u s pria 
e t prendre le premier train e t d'aller 
voir le ministre... Il y a urgence.. . 

— Vous croyez qu'une lettre ne suffi
rait p a s ? 

— Je suis persuadé qu'une démarche 
et une démarche immédia te e s t néces
saire.. Allons, décidee-vous I 

Mondoubleau était forcé de s'exécu
ter. 

Il fit aussitôt préparer s a valise. 
Une heure après il s 'acheminai t vers 

la gare. 
Mouzon l'y at tendait . Pour p lus de 

sûreté U avait t e n u à assister à s o n dé
part. (A imvrtt. 
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